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CONTEXTE ET SITUATION HUMANITAIRE EN 2009 
 
Alors quôen 2008 la RDC a vu le retour des hostilit®s dans lôEst du pays (Nord et Sud Kivu et Province 

Orientale) et la crise ®conomique au Katanga, la violence et la pr®carisation des populations se sont pour-

suivies en 2009. Malgr® des signes positifs dôavanc®es au niveau politique et de lôam®lioration des rela-

tions de la RDC avec les nations voisines, la poursuite des combats dans lôest du pays continue dôavoir de 

lourdes cons®quences sur le plan humanitaire. Les affrontements entre les diff®rents groupes arm®s tout 

comme les exactions et les violences inflig®es directement aux civils ont provoqu®, selon OCHA, pour la 

seule ann®e 2009 le d®placement de plus de 1 285 000 personnes dans lôEst du pays (Nord et Sud Kivu 

et Province Orientale).  

 

Le Katanga, dans lô¯re du rel¯vement communautaire se trouve actuellement dans une phase de transi-
tion. M°me si les urgences aig¿es sont moindres par rapport ¨ dôautres r®gions du pays, certaines poches 

de crise sont ancr®es dans le paysage et suscitent de vrais d®fis humanitaires.  

Poumon ®conomique minier de la RDC, la crise ®conomique mondiale nôa pas ®pargn® la r®gion. Le ch¹-

mage conjugu® ¨ la flamb®e des prix alimentaires fragilise les plus vuln®rables. Deux tiers des m®nages 

katangais vivent sous le seuil de pauvret®. Les ®pid®mies de chol®ra, amplifi®es par des infrastructures 

dôacc¯s ¨ lôeau et lôassainissement d®faillantes continuent de faire des victimes notamment dans les zo-

nes lacustres identifi®es comme foyers de la maladie. Plus de 80% des m®nages nôont pas acc¯s ¨ une 

eau potable. M°me si le Katanga conna´t un retour ¨ la paix plus pr®coce et stable que les autres provin-

ces, les conditions de vies restent pr®caires.  

 

La Province Orientale  

Si la situation g®n®rale de lôIturi sôest beaucoup am®lior®e par rapport aux ann®es ant®rieures, elle nôen 

reste pas moins pr®occupante au regard de certains facteurs. Lôactivisme accru de miliciens, notamment 

dans la partie sud du territoire de lôIrumu provoque des d®placements pendulaires et une crise de protec-

tion emp°chant toute intervention dôassistance. Dans les autres territoires du district, en raison de s®che-

resses prolong®es les agriculteurs nôarrivent plus ¨ respecter les p®riodes de semis. Ainsi la productivit® 

est faible, la pauvret® gagne les cultivateurs et les l®gumineux se font de plus en plus rares sur les mar-

ch®s alors quôils constituent la base alimentaire de la population.  

Dans les districts du Haut et Bas Uele,  les exactions de groupes arm®s, dont lôArm®e de R®sistance du 

Seigneur (LRA) continuent de semer la terreur au sein des populations civiles. En d®cembre 2009, 380 

000 personnes sont toujours d®plac®es au Soudan, en RCA et dans le Nord de la RDC suite ¨ ce conflit. 

Chaque semaine, de nouvelles violences entra´nent de nouveaux d®placements forc®s ; lôacc¯s humani-

taire aux plus vuln®rables reste, lui, toujours incertain et complexe. 

 

Au Nord Kivu , la poursuite des combats continue de provoquer en permanence des d®placements pr®-

ventifs et forc®s des populations. La coalition FARDC/MONUC cens®e d®manteler les troupes FDLR 

(Forces D®mocratiques pour la Lib®ration du Rwanda) nôa pas permis une stabilisation notable de la situa-

tion s®curitaire et humanitaire. Au contraire, les affrontements ont g®n®r® des mouvements des popula-

tions en dehors des zones de combat et de nombreuses exactions sur les civils ont ®t® commises : en 

2009, OCHA d®nombre 602 976 personnes nouvellement d®plac®es sur lôensemble de la province (42% 

sur le territoire de Lubero, 25% ¨ Masisi, 16% ¨ Walikale et 13% ¨ Rutshuru).  

Les accords de paix conclus en janvier 2009 entre le gouvernement congolais, le Congr¯s National de 

D®fense du Peuple (CNDP) et dôautres groupes arm®s ainsi que lôarrestation au Rwanda du leader charis-

matique Laurent Nkunda a ®galement acc®l®r® le processus de retour: depuis janvier 2009, 528 236 per-

sonnes sont retourn®es dans leurs localit®s dôorigine (35% dans le Masisi, 33% dans le Lubero et 31% ¨ 

Rutshuru). Toutefois, le retrait du processus de paix de certains miliciens toujours actifs sur les territoires 

de Walikale et de Lubero reste un facteur latent dôinstabilit®. 

 

Au cours de lôann®e 2009, les vuln®rabilit®s des populations se sont accrues, la fr®quence et la dur®e des 

d®placements a augment®, ®rodant les capacit®s de subsistance des familles dôaccueil et aggravant lôap-

pauvrissement g®n®ral. L¨ encore, lôins®curit® r®duit lôacc¯s aux plus vuln®rables. Sur le plan des besoins 

humanitaires, lôest de la RD Congo vit une situation ç dôurgence et de post urgence complexe è, concer-

nant des populations r®sidentes, d®plac®es ou en phase de retour, avec comme besoins prioritaires lôac-

c¯s aux services de base (eau potable et assainissement, sant® et ®ducation) et la s®curit® alimentaire.  



POSITIONNEMENT SOLIDARITES  EN 2009 
 

 
 
SOLIDARITES est une association humanitaire qui intervient aupr¯s 
de populations victimes de conflits et de catastrophes naturelles. 
Sp®cialis®e depuis 30 ans dans la couverture des besoins vitaux / 
Boire, manger, sôabriter /, nous prenons en charge des program-
mes d'urgence puis de reconstruction. 
 
 

Pr®sente depuis lôann®e 2000 en RD Congo, lôONG SOLIDARITES 
met en place des programmes dôassistance visant ¨ soutenir les po-
pulations les plus vuln®rables dans un contexte de crise prolong®e. 
Conform®ment ¨ son mandat, et pour r®pondre ¨ certains de ces be-
soins humanitaires identifi®s, lôaction de SOLIDARITES sôest ax®e en 
2009 sur : 

 

a Lôassistance aux populations d®plac®es li®es ¨ de lôins®curit® 
ou ¨ des catastrophes naturelles ou aux victimes dô®pid®mies. 

 

a Lôassistance durable aux retourn®s par une assistance ¨ leur 
r®installation et r®int®gration ®conomique et sociale via des in-
terventions dans les domaines de lôeau et de lôassainissement, 
de lôagriculture, de lô®levage, de la r®habilitation dôinfrastructu-
res scolaires. 

  

a La r®duction des risques end®miques et ®pid®miques de chol®-
ra et de maladies hydriques par des programmes Eau-Hygi¯ne
-Assainissement. Mais aussi une participation active ¨ la Stra-
t®gie Nationale 2008-2012 dô®limination du chol®ra en RDC 
initi®e par le Minist¯re de la Sant® Publique. 

 

a Le renforcement de la s®curit® alimentaire des familles les plus 
vuln®rables par la relance dôactivit®s ®conomiques rurales. 

 

 
ðððððððððððð
Composition de lô®quipe  
ðððððððððððð 

 
50 personnels expatri®s 

 
 

525 employ®s nationaux  
(en janvier 2010) 

 
 

ðððððððððððð 
Partenaires  

Institutionnels  
ðððððððððððð

ð 
Union Europ®enne (ECHO,  

EuropeAid),  
 
 

OFDA (USA),  
 
 

Nations Unies (UNICEF,  
OCHA, FAO),  

 
 

Coop®ration fran­aise  
(SCAC, AFD),  

 
 

Pooled Fund  
(fonds commun financ® par  
le Royaume-Uni, la Su¯de,  
la Belgique, les Pays-Bas,  
le Canada et la Norv¯ge),  

 
 

FSD/Veolia. 



STRUCTURE DE LA MISSION EN 2009 

Afin de r®pondre de mani¯re plus efficace aux besoins des populations vuln®rables, les activit®s de SOLI-
DARITES sôorganisent en 3 missions op®rationnelles distinctes (Province Orientale, Nord-Kivu, Katanga)  
et 1 mission de repr®sentation soutenue par un p¹le de r®f®rents (Kinshasa): 

Une mission Repr®sentation bas®e ¨ Kinshasa en appui aux trois missions de la RDC : 

R®f®rent Ressources-Humaines, Logisticien/administrateur, Communication/plaidoyer 

Lôensemble de ces r®f®rents sont g®r®s par la Repr®sentante Pays bas®e ¨ Kinshasa. 

Une mission Province 
Orientale couvrant les dis-
tricts de lôIturi, du Haut et 
Bas U®l® avec une base de 
coordination ¨ Bunia et  
3 bases  
op®rationnelles : 
 
Bunia   
 
Mahagi  
 
Dungu  

Une mission NORD - KIVU 
couvrant lôensemble des 
territoires avec une base de 
coordination ¨ Goma et  
2 bases  
op®rationnelles :  
 
Nyiragongo (avec une sous
-base ¨ Kiwanja au PNK) 
 
B®ni  

Une Mission KATANGA  couvrant la province du Ka-
tanga avec une base de coordination ¨ Lubumbashi 
et 3 bases op®rationnelles : 
 
Bukama  
 
Kalemie  
 
Nyunzu  

Une base de repr®sentation ¨ Kinshasa, 
sans activit®s op®rationnelles. 


